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1_(\ i ,i H'cleul' du -'[onde de» Plante» remercie
.";('S ,'( ']LtlH H'nl{'ul's, (\L ses lecteurs des bons
souh.: ils quils ont bien voulu .lui adresser .Ù
rOCl'.U~SÎllil du nouvel k.111 ct les prIe de recevoir
r{\Xpl'cs,siun de 'ses. vœux les meilleurs.

Ch. JJ.

p(lr .\1. ('h;lITi,{'/, sur ('\ehaIllillons Iruis de ] Ü28.
li dOIlI)(\ les n~~ull(ll'S ,suivants: « Pollen inuiar­
l fi it : Cf ne1q u("S gra ius plus pel i1s ,eL, \Il () ul r C •

I:! il ]:-) "d,c gTaillls ,aLrophi(\,s ou 111;11 \·('111l~. »

("es r("su1tals. sensiblement difl('\1'{'ntrs dC' ceux
(d)!Pllus I('Il ID:!ï. r oufirruent hien Illon o piuion
sm: L('th~ J'u-~Ie : hybride prohn hlo ct 1l()11 Y;ll'i<"l(\

de tt. curen«i«, .\. FOCILL.\nE.

»

»

»

»

Emile .1\Il\:\I11EZ.

Erratum

Erra trnn il si u: !La1('r dnn s 1('\ cl'C' r Il i·cl' lIU III ('\l' ()
d II .l/onde de.'. Planle«, p. f)~ Jlosa' (;(tllin'
Il o:!ïG. ]Îl'C' : [Insu Boulen qe ri (('1 lion lt . l~Oll­
luTtueri). crtte J(lrS·(' aYl1nl ('\t(\ d(\c1i<',,(, Ù :\1. R01'-

IE:\(~ErL ..\. F01ILL\J)E.

Un exemple à suivre
L'Il,e de I> 0 r 1-Cros (Var) . 1apI us pi II(Il', \~q U ('

d(':s il,f'ls (rfIYères, hien connue des h(Jtalli'Sl{'~

p(1 l' ] a prés~ Il cede pla utes l',n re s le11.cs q u(\ :
Genie ta lini [olia T".. 1'icia alcqanti».«itua Shult 1. .
(;-rtiiunl tninuiulum .Tord .. Tcucrium .l!aruTn T....
IctC .• ,et par ln richcss« rcmnrqunhlc d.e 'sa Ilorc
lIlYC()1 ogiq lit', ·(',st net ucllemeut la pl'0pl'i.'\t(', d'un
amntcur des sciences naturelles. lI. '[\ReET.
1lE :\ Il y qui. eIII l,e a ul r{"'s· inPISII r,('~ cl c P l'< .te cl i 0 Il •

(l pris 1[1 suiv.m tc.
.\ rentrée du bcuu vallon herbeux cl Jiois«.

p1'oche d11 yillage ct de l'ht>t,e1. il ;1 ft]il ptac,('r
cet (\crit,cnu :

("c 1'allon de Port-C'ro.~

est réservé au:r nrLiuralistes.
Tl y est interdit de cueilli,.. ou raHlaSSCl' de.~

('h(iTnpi!Jnon.~. plantes. baies, bois ril el mori.

~ous 'sonlnl·es hClH'{"'UX d,e ,signaler cctt,e lOlln­
hIe initiativ{'. trop l'lare che~' nous . .ct nous
'SCH1ha i t0 Il S q II cee t cx,rIII p ]c S 0 j t S II iy i p nrd' :lll­

Ires propriélaires.

ROS.JE GALLI.JE

:\0 ::f)S. n_ f.lf. des Pl., nO :-)9-17-1 (1928).
p. :-)]. --- J_~·cxlarnen du pollen (le c,eftc rnsle~ fait.

A céder:

xr. v. l l rc.ox. I;~. rur: d,PIS Ecul-e6~ ;'1 SaÎllt­
F1(1Il r (( ', 1Il t(tl ). (l(, s Î J'o(\ T'a i t lacqli (\ ri r, par ;Il' Ilnt ()U
,'·(·IL;lIIQ·(\S. lOlltes t'urInes de \frnlhes fr;lIlcnises
(Ill ('\fr:(lllQ"(\I'C's. ICISp(\ces litigiens,cs ou hybi'idps.
11 rC('('\Tnit l~s produits i~,sus de combinai/sons
('xc(\ptiullnelles. Lt{'s hotanistes cl(~sireux de S'('

111.(\111(\ ('II }';lpports nvec lui 's,ont pri('s de lui
(',,('J'in....

T~HPI\ LT 1>\'CI\.01'CKE. - FIon' usuelle corn­
prcn.urt 1ÜÜ planches in-S? en coule urs, 8V'CC

t,r\xte. f>lH'()IS, Panckoucl«- (1837). :3 Y01.

grand in-go. cartouuugc romaulique. en bon
état. . ??5 »

:--: \1:\1'-.\ \IY\S. -- 1,"lore dp l .. ot-et-C;n-
rounc. 1 vol. in-S", relié. auquel on
j ()i Il t l:? pl. ,en noi r (1R21). . . . . . . .

Le meme. broché .

l_\(~Hi:zE-F()ss.\T. - lIore du Tru-n-el­
(;''l'(lIll1C. l vol. ill-So f',eI:(\ (18'17)..

~\I:\T-.\\1.\:\,,",. -- Vovrurc ,agricol{~ et
noiluliquc d'llns Ull',~, 1);Htle

C

des Lan­
d('~ d,;' -Lol-.(\t-f;;lrollIH' (1818). 1 vol.
ill-So 1'(~li(\. ~'lld'l"Ps'sernu Xlcmdc de,....
J)i(tu! "J,..... . . . • ••.••.••..•.•••••••
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LA "·LO~I! DU 'l'IIlIDAI!O
Par le Frère SENNEN, E. C.

(Suite)

A « L'Amateur des jardins», Decaisne et
Naudin, et aux différents auteurs consultés
pour les plantes de culture s'ajoutent: D. Bois,
« Les plantes alimentaires chez tous les peu­
ples » ; A. Camus, « Les arbres, arbustes et ar­
brisseaux d'ornement n ; Ph. de Vilmorin
« Mun uel de floriculture », etc. . ,

13ERBÉRIDACl~ES (1) (150 sp.) (2)

Cette petite famille, plutôt asiatico-améri­
caine, ne comptant qu'un représentant dans la
flore d'Europe, est surtout composée d'arbus­
tes, appartenant presque tous aux genr1es Ber­
beris et Mahonia, le premier à Ieuilles simples,
]'0 second à feuilles pennées, et. que certains au­
leurs réunissent au premier.

l.e 1l1ahonia aquifolia Nuttal == Berberis
aquijolium Pursh, originuirc de l'Am. N., ver­
sant. du Pacifique (A. Camus). est souvent
p,lanté dans les « torr~s » (villas), en pieds iso­
lés. Il en existe plusieurs variétés : serrata,
erecla, rubrijolia; dicersiiolia. Parmi les espè­
ces cultivées. A. Camus cite : M. pinnata fas­
cicularis, [aponicœ, Foriunei, nepalensis.' ner­
rosf!~ ct aussi, .Berberis Doru.ini. ilicifolia,
pruinosa, sarujuinea, acuminaia, Wallichiana,
Thunberqi, Gaqnepainb, empetrifolia, aristala,

Que de variétés dans l'unité! Et dire qu'une
seule espè~oe Ise trouve dans nos alentours, nous
voulons dire en Catalogne. let le Midi de la
France, B. vulgaris L,; introduit aussi dans
r~lrhust.prie ornem'ental~-.LI31 sous-espèce œtnen­
«t« BU'fn. et Sch.: .consl'~é.ré cornme espèce par
les auteurs, habite plusieurs Iles de la Médi­
1J(-~rTanl'~e : Corse. Sicile, Sardaigne. Mais est-il
il Cardone, Berga, sur le littoral Catalan où
le citent \'ïdaL Costa, le Prodromus, Cadev'all ?
~'~ serait-ce pas B: .vulg. var. «ubinieqriîolia
Girauclins ? Sta Cecilia de Voltrega (Hno. Gon­
z~Jo). NOl!S avons vu de rares pieds du vulga­
ris dans l Arnpourdan et. en Cerdagne.

J\UX deux précédents. le Prodromus ajoute
une ?utre. form~, rapportée aussi au vulgaris,
B. hiepariica. BOIS. et Rent., du Sud de l'Espa­
gne, mais que, nous avons récoltée à Teruel
(Puerto de Valverdc) et que Hno , Elias nous
çommuniqua de Burgos.

Remarque. --:- Dans les villas figurent. en
bea~lx €xlemplalres, deux l3utres familles~ sY1sté­
matlquem'ent pl,aeées avant cene qui nous oc,-

(1, Combien plus agréables à l'oreille nous paraissaient
les vocables Berbéridées, Cistinées, Joncées, Graminées... ! En
?-niforrnisant la terminaison des groupes, la tradition est
Interrompue et sacrifiée l'euphonie. Mais on a visé d'autrest
av.antages qui ne seront obtenus que si les auteurs conser­
vent aux divers groupements le même degré. Th. Durand.

(2) Ce nombre est extrait de l'Index Generum, Phanero­
garnorurn de Th. Durrand"; 1887.

~UpB ! n19.gnôliâcMg, R5 Igf}. ~ ~t menisperma­
cées,. 350 sp, A la première appartient le Ma­
qnolia grandi/lora L. et le Liriodendron tulipi­
fera L. ; à la se-~onde, le Cocculus laurijolius
DC., to.us les trois des parcs barcclonais. Les
magnolias, du nom d'un professeur 'de Mont­
pel lier , MagnoI, peut-être le plus célèhre si
no.us e~ croyons Loret, Ise divisent en une quin­
zrune d espèces réparties en ASIe et dans l'Am.
d.u Nord. A. Camus en donne dans son ouvrage
c~té plus haut, jusqu'à 6 belles planches en co~­
leur : J\~. denudata De,sr. (M. precia Corr. Al.
Lennei.. fopf., M. stella.ta Maxim .. Al. parvi­
flora .Sieb. et Zucc., M. Watsoni Hook f .. 1\/.
ac,!m~nata L., tous à feuilles caduques, origi­
narres du Japon, de la Chine' ou de l'Am. N.

NYMPHÉACÉES (35 sp.)

Cette famille, insignifiante par le petit nom­
bre ~:€'spèce8 qui ta composent, remarquable
par 1Importance de quelques-unes d'entre elles
n'ahand.o~ne pas les eaux et ne pourrait habi~
ter le Tibidabo que dans des bassins artificiels.

Ses espèces peuplent les lacs, les étansrs. Iles
fleuves du monde entier, bien qu'elles l;-e .foi­
sonnent pas partout., Les plus remarquables
sont des Numpluea et des Nuphor, connus des
flo~es européennes, le Nelumbium speciosum
Wlllde'11o\v, de l'Asie méridionale le Victoria
re 9 ia Lindley, des gran ds fIeu"es' de 1'"~ ln. S.
Le N elumbium - qui le croira it '1 - lest Ile f (1­

rneux }o~,us d.es. Egyptiens. dont on utilisait.
dans l alimentation, ta fécule de ses rhizomes.
Lies gigantesques dimensions du Victoria regia
sont assez connues. Bois nous dit qu'on pro­
pag~e le fumeux lotus en enrobant d'arzile se·s
graines qui. ainsi alourdies, descendent '::Ul fond
des caux pour y gcrrner et élever ensuite, Ù la
surface. leurs feuilles ct leurs épiais pédoncu­
les.

PAPAVÉRACÉEIS (100 sp.)

Les eepèces de cette famille hahitent les zo­
nes tempérées let 'Subtropicales de l'hémisphère
boréal. Elles se trouvent aujourd'hui xlissémi­
nées 'sur la presque totalité du globe, où l'on
en cultive un certain nombre. t~nt pour leur
v,alel:l~ ornementale que pour leurs produits in­
dustriels.

Les genres suivants, dont nous donnerons les
caractères distinctifs, figurent autour de Bar­
celone : Papaver, Glaucium, Rœmeria, Cheli­
donium" Hypecoum.

CLÉ DES GENRES

1. Gorol1ç fouge ; capsules courtes s'ouvrant
par des pores sous le di,sque qui lels cou-
ronne '. . . .. Papaver.

- C. jaune ou violette; capsule·s oblongues~

noueuse,s~ ou en forme de silique,s. . . . .. '2

2. Corolle irrégulière; capsules noueuses in-
déhi5c,entes. . . Hypccollm.
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......

- C. régulière: capsules siliquiîormes dé-
hiscentes. . . . ~.. . . .. 3

3. Corolle violette médiocre; capsules à 3-4
valves, . . . Rœmeria.

- C. jaune, rouge ou orangée; capsule à
'2 valves ' '..... .}

4. Fleurs grandes solitaires ; capsules cloison-
nées. . . . Glaucium.

- Fl. petites en ombelle, capsules sans eloi- .
'SOIl. . . ...••.•.....•••• Chelulonium,

PAPAVER 1... (26 sp.)

CLÉ DES ESPÈCES

1. Fleurs médiocres ; capsules herissécs . . 2
- Ft grandes; capsules glahr€'s...... 3

2. Fleur rouge violacé ; capsule courte.
hispulum,

- FJ. rouge pâle; capsule allongée.
, Arqemone.

;3 Fleurs très grandes; capsules grosses sub-
globuleuse1s. . . somnijerum:

-- FI. rouges; capsules petites........ 4

4. Fleurs maculées à l'onglet; capsules cour-
tes. . . . Rhœas.

- FI. rouge pâle; capsules arrondies à la.
hase. . . obtusifolium.
-FI. rouge vif; capsules atténuées.

collinum.

D'II3-TRIBUTION DES ESPÈCES

1. j\ tout. 'Seigneur. tout honneur. Le pavot
est le roi. Mais il est introduit. étant originaire
de la Perse ou de l'Inde. (Amateur des jar­
dins.) Il comprend des sous-espèces ou varié­
tés : Papaver setiqerum. De., à feuilles et pé­
doncules sétigères, capsules petites; P. hor­
tense Hussenot., non sétigère ; P. officinale
Gmelin, à grosses capsules. Des graines de ce
dernier, cultivé en Flandre, en Alsace, en Alle­
magne.... on extrait l'huile d'œillette; le pavot
Ù fleurs blanches d'Orient 'Sert. pour la prépara­
tion de l'opium, si funeste aux peuplesde l'Inde
et de la Chine. Les fleurs du pavot et de nos
coquelicots sont médicinales.

En société avec d'autres espèces : P. nudi­
CUille des rnon tagnes de l'Asie cen Irn le, P.
orientale du Caucase, P. bracieaium .de Si­
bérie, auxquels il convient de joindre le Ca­
thcortia de la Chine ct de I'Himalaya, le pavot
et IS.eS variétés, Iorrne un groupe brrllant, mal­
heur-eusement. Ù pét~l€'s bien éphémères, dans
le concert-des C'spèc·cs ornementales.

"2. Le P. J-lhu~as, notre vulgaire et poétique
coquelicot, - souvent associé au bluet des blés,
désigné, par l'habitant 'des 'campagnes, par une
foule de noms g-entils, - n'en reste palS moins
une mauvaise herbe pour l'agriculture. Mais

loin d'être une espèce phytotype, c'est plutôt
une espèce collective, c'est-à-dire un groupe
d'espèces qui, à leur tour, ont chacune reçu
Ieur nom, comme Jordan et Kerner et d'autres
le savent bien. Nous ne pouvons entrer ici duns
la nomenclature de ces microgènes, d'ailleurs
peu nombreuses dans notre domaine.

. On prétend que, les jeunes feuilles et les jeu­
nes pousses - comme nous aurions pu le dire
dé celles de la clematite des haies - peuvent
être mangées cuites, à la façon dels épinards de
nos jardins (Spinacia glabra).

3-4. I...e P. collinum Bogenh., sous-espèce du
P. dubium, crott par les collines granitiques
du littoral, au delà du Bésos, Badalona. Pré­
mia.i.. il s'avauce par les voies ferrées. jus­
qu'aux abords de Barcelone, mais, - au con­
traire du coquelicot, qui foisonne - il \7 .est
parcimonieusement distribué. . .

En Cerdagne, dans les pi-errailles maruinales.
surtout dans les haies nettoyées par le Icu. sur­
git en riches colonies et en pieds luxuriants,
une forme que nous rattachons au P. dubium
il titre de race ou sous-cspècc : nous le Iibel­
Ions dans nos exsiccata sous la forme suivante :
P. Vassali« Sennen st, (stirps) dubiuni (\t tlus,si
gr. (groupe, ISP. collectiva) dubium, nous plai­
sant il la dédier au. n. P. Va~sla1. S. J., que
nous avons parfois rencontré, pendant la
grande guerre. montant la garde aux postes
occupés par les soldats.

Cette forme abonde' surtout par les coteaux
cai llouteux entre Llivia et Villeneuve, et se re­
trouve à Estavar, dans le val de l'Estnh uj a,
1200-1400 mètres environ.

5. P. oblusifolium Desf. - Aux vacances de
Pàques de 1009, nous en trouvâmes. aux nlen­
tours de Tortose , une riche colonie. Et c'est
pour la première fois, ei nous en croyons la
littérature botanique et nos doctes correspon­
dants, que cette espèce a été rencontrée en Es­
pagne .et sur le continent d'Europe. n'étant en­
core SIgnalée que de la .Corse, Sicile, Sarda i­
gne, .:\lgérie. Depuis, nous en avons vu quel­
quels pieds sur le littoral: Cambrils, Castellde­
Iels, Ampourdan.

6. P ..hispidum I..amarck == P. hubriduni L.
(~oIn,cFl Ineptum).LI~né employa ce terme, qui
s applique au produit du croisement de vdcux
espèces ?e communiql!an.t leur pollen par le
vent, les insectes ou artificiellement -, en lui ,at­
tribuant un sens spécifique. Il n'a pas été suivi
et. un ?utre. terme spécifique a été substitué, par
ln SUltC\ au vocable princeps, indûment PI11­

pIoy~. Evidemment, une, erreur ne peut être
continuée, ma'lgré tout le respect dû Ù 1,~1 tradi­
tion ou l'horreur de la nouveauté. Quant à d'au­
tres changements opérés dans ce domaine, tels
le degré dans )'écQelle des formes, nOU6, pen­
sons que certains auteurs trouvent là une occa­
sion trop facile de faire des découvertes,

Le P. hisptdum présente des feuilles finement
découpées et: une pilosité parfais très abon-
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daule ~ il n'est, jamais prodigue dans nos pays,
où ses petits pétales très caducs, d~un rougie
violucé. décèlent cl'assez loin 'Son identité. L'es­
pèl'Psuivant1e les a pareillement assez petites.
lllai:s d'un rouge clair , sans ton violacé.

7. L'. .4rgemone L. - Argemone est le nom
d'un g"PllI',e américain de papavéracées compre­
IUllÜ -; espèces, dont une. A. tnexicana, s'est
répandue par toute la zone tropicale, Le 'Coque­
licol Argemone lest une espèce grêle, amie des
Irrru ins maigres mais meubles, souvent pier­
reux. Nous l'lavons noté jusqu'à Montlouis, en
Cerdag'ne. vers 1.600 mètres. Les P. Rhœas et
dll[Jiu;,'l fa, y sont aussi, plus abondants dans
les u ioissons, et figurant pl us Iréquemment,
surtout dans la basse Cerdagne,celle qui, par­
lant cl'~\ngoustrine, Llivia, Estlavar, }10, Sail­
l;Ig( Ill~(', entre 1.200 et. 1.~~t)O rn .. descend, avec
l~ ~()~n'e et :ses affluents. vers 1.000 ct 900 ffi. il
Hellver et. Martinet.

.\ Llivia. nous avons noté un 1). setigerum
x itluca« P. 11esiani Houy , Iorme que nous
possédions déjà de Tarrugone . P. iarracorien­
«i«. sous un faciès différent.

R. T). pyrena,icum Willd, == P, auranliacum
Loise!rur. Ce coquelicot il pétales orangés lest
.uui des ,sites arides de la région (étage) gla­
ci;t1<' des Pyrénées, par les détritus schisteux
qu i doscendent plus ou moins le lonp; 1 des pre­
IJli<\J'es pentes. Nous l'avons vu en beaux exern­
p!;Iil'C's au col de « Finestrellas », Ile 2 août 1928,
Inèl() au Jlyosotis pyrenaica, Pedicularis pyre­
tutu-a, lberis spathulala, Ranunculus parnes­
«iloliu«, Carduus carlinouies, Poteniilla nioalis,
{'le .. CP dernier solidement fixé il la roche non
cnrill"<', vers 2.600 ru.

(;LACCIL:\I (Tournefort) Gteriner (9 sp.)

Ce genre, nommé en catalan pavot 'Cornu
(cuscall x-ornut), doit son nom à la glauces­
C(~llee qui recouvre, comme d'un endui, tout
son extérieur, feuillage et ramure, variable 18e;­

Ion les espèces. Deux se rencontrent chez nous,
une très vigoureuse et abondante. le G. flavum
Cranlz (1769) == G. luieum Scopoli (1772); l'au­
lf'{, plus grèle et rare, G. corniculatum Curtis,
dt· fleurs variables, d'où résulte, selon la cou­
leur despétales, une nomenclature lassez corn­
pk-xc : G. phœniceum. Cr." G. aurantiacum
~Ial'll'in, G. rubrum, Sibthorp et Smith. G. tri­
colot: Bernhardi..; Mais pourquoi la première
cs pèce est-elle prospère et la seconde en voie
de régreS8ion ?

N'lest-ce pas que: l'une elst bien armée ·dans
1.1 lutt~ pour la vie, robu'Ste et moins exigeante,
tandis que l'autre, plus diffieile dans le ,choix
des sites où doit év6luer son exi8t~nce, offre
nloins de résistance aux inclémences qui l'as­
~,aillentdepu~sla germination de ta graine jus­
qu'il sa fructIfication ?

Les deux ,espèces ont été vues par le,s talus
Inpuhl'e'S des voiles qui sillonnent le mas.sif du

lïbidabo.' Lie [laouni foisonne par les sables
marrlnnes du littoral, surtout entre Can 'runis
e! le LlobDegat.

Cette .résistanoe très différente dans des. es­
pèce's congénères explique la prospérité des
unes et la régression des autres. Nous citerons
en plus de l' exemple ci-dessus. les All(ann~
iincloria et lutea. Comme le pavot jaune, l'Al­
hanna iincioria est muni d'une Iorte racine et
d'une souche épaisse autour de laquelle
rayonne un dense feuillage, tandis que le lutea
en est dépourvu et que sa racine annuelle
promptement se dessèche. ~\u lieu de se multi­
plier. ses localités ne vont-elles pas en dimi­
nuant? Une année, il était luxuriant par un co­
teau , vers Las Planas; l'année d'après il était
devenu introuvable.

I{OE:\IERL\ ~IEDTccs (:3 sp.)

Genre méditerranéen dédié il Hœmcrvméde­
cin naturaliste de Zuric h, du XVIIIe siècle. et
comprenant 2...3 espèces. selon 'rh. Durand,
dont l'inventnire se clot r n 1887.

Nolre R. riolaeea Mcdicus (?vledik. ou ~il,e­

dic.) ta. un feuillage très découpé. des pétales
VIolet Ioncé, de longues capsules. L'espèce fi­
gUfle deci, delà, dans le massif : Vedado de D.
Manuel Ferrer, Can Burrull. ... plus souvent

, dans la plaine : Ampourdan, Balndona, Cas­
tell~ef.~ls. Tarragone. Tortosc , 'etc .. mais ja­
mais bien abondant. Pourquoi ? ..

CHELIDoNIr11 L. (1 sp.)

. Genre mouophyto, tire 'son nom du gracieux
oiseau nugruteur que chaque année, le prin­
temps nous ramène pour débarrasser l'air des
rr~o~ches et des, moustiques, objet de nos! malé­
dictions. Chez nous. l'espèce est plutôt saxicolc
ou rnuricole, car c'est pa r les rochers et les

~ vieux murs qu'elle se plaît il enfoncer Ises ra-­
cines non: indurées et peu résistantes, JI paraît
qu'elle lest efficace contre le typhus et la jau­
russe. Elle abonde en Cerdagne, par les murs,
soit à l'ombre, soit au soleil. Autour de Bar­
celone ~ nous la connaissons de la vieille église
de Vallvidrera.

Son aire géographique comprend les pays du
bassin méditerranéen. Elle a été introduite
dans l'Am. N.

IIYPECOL"1 1... (7 sp.)

L'aire de dispersion de ses espèces comprend
l'Eurasie. l'Afrique et l' Australie. Son nom est
dû .au léger tintement (grelottis) de sles longs
frUIts mûrs r,elcourbés en crocs de romaine.

Quelques. auteur,s placent c,e genre au début
des fUffiJariacées.

H. œquilobum Vivo = Il. grandit/arum, Ben­
tham. Répandu le long du liltoral et dans l'in­
térieur jus,qu'aux Pyrénées; il figure dans toute
I~E;spagn€ orient.ale et en (ialice. Dans la 'par­
tHicentrale. -se trouve une autre espèce' que
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Les piaules énumérées ci-la près ont été ré-
_coltées. Ù dater de 1906, aux environs de Nar­

bonne et dans cie coin reculé des Corbières qui
comprend tout ou partie du territoire des corn­
munes de Laroque-de-Fa. Termesv Massac et '
Mouthoumet. D'autres, en petit nombre, pro­
viennent de la haute vallée de l' Aude. Ouel­
ques-unes d'entre elles sont nouvelles.Ï non
seulement pour la région des Corbières, mais
encore pour le département de l'Aude. J'aï
pensé qu'en raison de leur rareté et de l'inté­
rêt qu'elles peuvent présenter, elles méritaient
d'être signalées à l'attention de mes 'Confrères
en botanique.

Ranunculus gramineus L. v. linearis D.C.,
s. v. ci linris Hv et Fonc. - R, granlineus v.
pilif'e r Le Grand. -- Laroque-de-Fa. au Ber­
nadié, pelouses, gazons (alt. 700 m.).

Ratuinculux monspcliacu« L. forme R. Lug­
dunensis J orel.

Ranunculu« monspeliacus et forme R. cy··
clophyllos .Jard. Laroque-de-Fa, champs sa
blonneux.

Thalicirum Grenier! Loret, Laroque-de-Fa et
Massac : le Pech Noir (600- m.), Matefagine
(850 m.), le Pech de Montpeyroux (700 m.).

Papaver d'ubium L. forme Lecoqii Lamt, ­
Laroque-de-Fa, champs. bois.

Fumaria nuiralis Sond. forme vagans J ord.
- Laroque-de-Fa, champs,

Fumaria muralis Sonde forme' a/finis Hamm ... ­
- Le Pech de Montpeyroux.

Fumaria lVirtgenii Koch; Laroque-de-Fa,
champs. paturages. (R. R.).

Brassica Pourreiii Rouvet Fouc, -- Combe
de Las Canals, Nitable, oJ

JIesperis laciniata AIL ssp. speciabilis Jord,
- Elle n'existe plus au Roc de l'Hedro où
l'avait signalée G. Gautier; je l'ai récoltée, en
plusieurs parts dans les éboulis et les escar­
pements calcaires du roc de Nitable.

Biscuiella varia Dumt. forme, controversa Ry
..et Fouc. - Les Anglas', Laroque-de-Fa.

nous réroltùmcs à Valladolid ct recurnes de
Calatayud (.\~·ag()11) ; sla tnillc est bieri' plus. mo­
destc, H. peruiulum L.

Le genre américain Eschscholizia fournit aux
flleuri~tes des espèces rustiques, E. calilornica,
E. c.cspitoea, 1~. Douglasi, E. maritirna, dont
les teintes des fleurs sont très variables. Ces
plantes croissent par des terrains secs et sa­
blonneux, et sont de Jncile culture. (Manuel
de floriculture.)

(A suivre.)

QUELQUES PLANTES RARES OU NOUVELLES
pour la région de Narbonne et des üorbières

Helianlhemum vulgare Gaertn Iorrne Scopo­
Iii Ry et Fouc, V. ovalifolium Hv et Foue ; Ma
tefagine. combe de Las Canals, ~verls Massac.

x H. sullurcum Willd. (II. pulverulento­
liulgare) Martr. ; Mouthoumet, aucol dors Four­
ches ; le Milobre de Massac. (Il.).

x H. ochroleucum Ry et Fouc (II. vulgare­
polifolium) l~e Milohre (R.R.).

Silene quinquevulnera L. s. var. crueniaia
J. et F. Narbonne, vignes.

Arenarui serpyllifolia I... var. «cabra Fenzl :'
Matefagino.

Arenaria modesla Duf. ; Laroque-de-Fa. les
i\nglas (R. R.).

Laoaiera trimestris L. Narbonne (subspon­
tané ?)

Althaea longiflora Boiss. ct I{eut.; Nar­
bonne, au Qualourz1e (R. R.).

Atedicago silvestris Fries var. cyclocarpa
Hy. ; Laroque-rle-Fn , coteaux secs.

Atedicago ciliaris Willd. ; Narhonne. fossés.
route de Lunes.

~Ielilotus sulcaius Des]. va r. angustifolius
Willk, et Lge. ; Narbonne.

~l. sulcatus Desf'. v. seqetalis Houv (JlI. se-
qelali« Seringe), Narbonne. .J

~f. sulcatus Desf', v. mauritanicus Rouy;
. Nissan, au Malpas.

l'rifolium ochroleucum L. forme T ..pallidu­
lune Jord. ; Laroque-de-Fa; le l\1ilobr,c.

Trifolium lagopus Pourf'.; Laroque-de-Fa,
gazons; coteaux schisteux.

Lotus corniculat,!s L. v. symmetricliS I\y:
coteaux herbeux, Nilable.

Vicia eleqaniissima -Shultleu'. ~. Nlarbonnf\ ~

Villeveyrac (Hérnult) : domaine de Moulon
(près de Toulouse).

Je l'ai découverte le, 19 mai 1907, dans une
vigne, au Pech de l'Agnel, let depuis je l'ai
constamment retrouvée, notarnrncnt., de 191/1 à
1920. au Pech et tau nord: de la voie ferrée il
Cahrit., dans les vignes restées incultes et dans
les champs d'oliviers qui. semblent être, pour
cette rare plante, des stations de 'prédileetion.
Le 18 mali 1923, je l'ai trouvée à Villeveyrac
(Hérault) dans un champ d'oliviers, près de la
Moure, et à l'abbaye de Valmagne et, enfin.
en juin 1925, près de Toulouse, au domaine de
Monlonqui est le siège de l'Institut agricole.
Ce sont donc. là trois nouvelles stations. pour
la F ra nee, du Vicia eleqantissinui.

Orobus filiformis La1mk.; Roc de Nitable,
éboulis; route de Termes.

Onobrychis supina D. C. Coteaux .seCIS, de la
fontaine du Carla au Pech Noir.

Rubus hirius Waldst et Kit.. Laroque-de-Fa,
Borde-Grande.

Rosa peroirens Gren. ; Le Carcasses à Fount
de Narbouno.
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Rosa semperoirens L. var. obtusata Rouy;
Narbonne, coteaux à Montfort.

Rosa canina L. var. curticola Puget. ; Laro­
que-de-Fa, Ies Caminels.

110sa canina L. var. urbica Lém .. ; Laroque­
de-Ft:l, bords du Sou, aux Cortals,

Rosa Pouzini Tratt. v. Diomedis Gren.;
Pierre-Lisse; Laroque-de-Fa.

Rosa Pouzini Tratt. v. gracilior Rouy (?) La­
roque-de-Fa (R.).

Rosa iomeniosa Smith v. ellipsoidea Rouy.
Escouloubre-Ies-Bains.

Sedum. breciîolium DC. ; Rochers, Escou­
louln-e-Ies-Bains (R.).

Itaucus carola 'L. var. microcarpus Timb. ;
Narbonne.

Laserpiiuun Nesileri S.oy. \N? ; Laroque-de­
Fa ; cornbe de Las Canals.

Bupleurum falcatum L. v. elotujatum Briq.;
Las Canals, éboulis calcaires.

Galiurn Jordani I...oret va r. scabridum Lor.
et 13a1'r ; Pech de Montpeyroux,

Galiun: cerlicillalum Danth. ; Nitable, ébou­
lis calcaires. (R. R.)

Scabiosa columbaria L. v. pubescens J ord.:
Xlontpeyroux , Camp d'Auzens,
. Knauiia arvensis v. oulqaris Coult. (1\. pra­

tensis, v. arvalis Ry) ; Laroque de 'Fa.

lIsier alpinus L.. v. hirsuius Ry (A. hirsuius
JIosL) ; Matef'agine, Le Milobre, etc ...

Bellis perennis L. v. meridionalis Briq, ;
Laroque-de-Fa, pelouses humides.

Leucarühemum graminifoliumLamlc var.
denlalum Tirnb ; le Pech Noir, Montpeyroux.

Pulicarla odora Rchb. ; Narbonne, prairies
salées de Craboules, (R.)

Calendula arvensis L. v. bicolor De. : Nar-
bonne, au Quutourze. _

('en iaurea montana L...v. luqdunensis Briq,
(C. Lugdunensis Jord.). Massac, bois de
l' Orrne-Mort.

Ccniaurea montana L,. v. axillarioides Loret
(C'. axillari« Willd. var. occitanica Ry) ; La­
roque-de-Fa à Matefagine (850 m.).

Ccnlaurea collina L. v. stenoloba Rouy ;
Laroque-de-Fa, à Fount-Carbounièro. ,

Tcraxacuni Neyrauti Deb. ; Laroque-de-Fa;
le Carcassès, le Montsec ; Mouthoumet, au
col des Fourches.

Sonchus inaritimus L,. v. normalis Rouy ;
~arbonne ; vieux murs en amont du pont de
la Liberté.

ll ierucium Timbalianum A..-I'. et G. : Ma­
tefagine, le Pech d~ Montpeyroux. Signalé à
Camps ct il ~1irailles, près de Massac.

l1ieracium concinniîlorum A. 1'. et G. ; La­
roque-de-Fu, aux Anglas, rochers et éboulis
calcaires. - Signalé par G. Gautier dans les

Corbières des Pyrénées-Orientale- ~ Ù FeuiJla
(Sennen). (R.)

1/ ieracium saloiiloluun _\. '1'. ct (~. var. co­
rumboeum A. T. - Escarpements des rochers
calcaires ou de concrétions culcaires, le Jong
de la route il Laroque-de-Fa ; Pvrv-Ur. : ~I()­

ligt (Sennen). (R.R.)

Au sujet de cet Hieracium, je transcris iCI
une note de l'ahbé Coste eu date du 8 mai
1922. « Il est exact quArvet-Touvet a admis
les Il. Seunenianuni et II. salrilolillm COIIune­
espèces distinctes qu'il place nième dans -on
Calaloqus Hieraciorum dans deux sections
différentes ! Mais .le suis persuadé qu'il se
trompe, qu'il ne faut voir lit qu'une seule
plante, que cette plante peul être un hybride
de l'JI. amplexicaule et pruhablcmcnt de l'II.
Coderianum, et assez polvrnorphe comme tous
les hybrides.

Voici l'opinion (que j'adopte) de 'il. Sudre
dans le Bull. Soc. Bot. Fr .. année' IDl:-). p. 101:

« Il. Sennenianum Ac-T. -- C'est la plante
de la Font 'de Comps qui a servi de type (Hier.
gall. n" 36). Arvet-Touvet rattache il cette es­
pèce le n° 158, de La Roque-de-Fa, qui est
exactement 1'1-/. salniiiolium, décrit en ]894 !
Du reste, il la page 243, on peut voir que ce
même .numéro 158 représente YH, saloiiiolium!
De plus, la plante de ~Ioligt dont je possède
un spécimen déterminé, JI. urticaceum, par
Arvel-Touvet, et un autre appelé Il. Sennenia­
Hum ! est exactement la mèrne que (~lle d'O­
lette, qui a été publiée sous le nom d'Ho sal­
oijolium (H. G. nis 1208-09). Il est. donc bien
évident que les nOS 119 et 267 du catalogue re­
présentent une seule et mème plante qui doit
porter le nom d'Il. salniiiolium,

La station de Laroque-de-Fa parait avoir
été détruite. JiLl l'ai vi'sitée en juin 1913 el. n'ni
pu rencontrer un seul pied de cet Hieracium.
Si la plante était hybride, elle l )OUIT;!it prove­
nir du croisement des H. Coderianum ;\ ._rf.
et J1. amplexicaule L. qui croissent sur les
rochers dominant la route en face du village
de La Hoquc-de-Fa , où Tirnbal , le premier,
avait, le 22 mai 1880, récolté YH, solciiio­
liutn, )

Comme conclusion, je puis affirmer que la
station de cette épervière litigieuse n'a pas
été détruite, comme le cr aiunni! Sud re . Je rai
trouvée et récoltée en juin 1H20, et depuis elle
se maintient il la fois sur les ruchers (~t sur
les concrétions calcaires lei long de la route.

J'ajoute qu'il est fort possible que YHiera­
cium salviifolium soit un Amplexicaule x
prasiophseum plutôt qu'un ..ïm.plericaule x
Coderianum, puisque ce d,ernier manque il la
localité, alors que l' H. prusioplucum y est
assez commun ; mais comme il n'est - pas
prouvé que cet hieracuun est un produit hy­
bride, il est sage de le considérer comme une
espèce.

IJieracium muricaium ,.\.-'f. - Aude: Bains
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d'Escouloubre. Herbier I ..oret (sine nomine),
juillet 1855.

Je l'ai trouvé le 12 août 1901 aux Bains d'E,s­
couloubre , sur les rochers au bord de la route.,
près de l'hôtel Esparre, ct le 23 août 1917 un
peu en avn l des bains d'Usson. ~L Cr. Gau­
tier, à qui je l'avais communiqué, l'a noté
conlrne uue espèce rarlSSlme. ,

Luiaria tripllylla Mill, ; Narbonne, au Qua­
tourze. (l{.)

iltelanuuirum nemorosum L. ; Laroque-de­
l~'a, L,as Canals.

Euphrasia pectinata Ten. Laroque-de-Fa,
gazons, Carup cl'Auzcns.

Euuhrasi« alpina Larnk. Le Carcasses
(aIt. 700 ru.).

Salv ia sil r eslri« L. va l'. 1/alentina \1ahl.
Narbonne, la Clape, au Hec. (R.)

Siaclu;« herucleus 1\11. var. barbulus Rouy
La Clape de Mouthoumet ~ Pech NOIr.

Sideriii« hy.ssopifolia L. var. pancidenlaia
Willk. ; Mutcfagiue, Montpeyroux.

Lippia repens Sprcng. ; Narbonne, fossés
au Quatourz~ ; Mirepeisset,

Plruiiaqo JJ8ylliUTTt L. var. crassicaulis Nob.;
Plante de 30-35 cm., munie de longs. poils
blancs, IlIOUS ; à tige' épaisse (4-5 mm. de dia...
mètre) ; feuilles verticillées (35 mm. de long
sur 2 mm. k-3 de lat-ge). dentées ~ fleurs en
tètes ovoïdes plus grandes que dans le type
(11-12 .HlIIl. de long sur 8-9 mm. de large),
disposées au sommet et le long de la tige
presque il tous les verticilles, à partir de la
basc.

Hab. : Narbonne, au Quatourze, 24 mai
iœo. (R. R.)

Salir aurüa L. I aroque-dc-Fa, Borde-
Gr-ande.

Gagea foliosa Hœrn. et Sch. Laroque-de-Fa,
collines schisteuses, gazons : Borde-Grande,
Les Pr-adels (fin mars-avril 1921).

Gagea bohemien Rœm. et Sch., race saxati­
lis Koch. : Laroque-de-Fa, pelouses: les Pra­
dels, la Bénorio (8 Iévrier 1923). -

Grchis simia Lamk. Laroque-de-Fa, coteaux
herbeux.

x Orchis Bergoni de Nanteuil (Aceras an­
lhropophora x o. simia Vayreda), Laroque­
de-Fa, sur un coteau herbeux et broussailleux
exposé au Midi, entre les parents. - 12 mai
1921. (Ft R. R.)

Potamooeion coloratus. Horn. (P. plantagi­
neus Ducr.). Fontcouverte, à Fount-Calel.

Carex flava L. Escouloubre-les-Bains.
Carex olbiensis Jord. - Quillan, coteaux du

Couirou.
Carex digitata r.. Laroque-de-Fa,' Las Tra­

hénos.
Phalaris nodosa L. (Herb. Pourret). - Nar­

bonne, fossés, au nord du dépôt des machines
de la Compagnie du Midi.

Avena australis Parlat ; .Narbonnc, le Pech
de l'Agnel.

.4vena bromoides Gouan v. Requienii Rouy.
- Narbonne, le Pech de l'Agnel.

Kœleria .cristata Pers. v. qraciiis Pers. ­
Quillan, Escouloubre-les-Bains.

Kœleria albescens De. - Narbonne. (R.)

Eraqroslis Barrelieri Daveau. - Narbonne,
terrains vagues ; bords du rec de Veyret.

Afelica nutans 1.1. Montgaillard, bords du
l'organ. Signalé à Maironnes,
. Alolinia. cœrulea Mœnch V~ arundinacea
Schr.; Laroque-de-Fa, bords du Sou, en
amont du village.

Cunosurus elegans Desf. Le Milobre de
Massac. (R.)

Festuca in.terrupla Desf. var. conleria Hac­
kel s.-v. con.volutifolia Mandon. Sables mari­
times entre La Nouvelle et Lapalme. (R.)

Fesiuca spodicea L. var. aurea Hv ; Mate­
fagine, le Pech Noir., Nitable.

Festuca ovina L,. ssp. eu-ouina Hackel s.-v.
glauca Coste, (non F. glauca Lamk.)

Fesiuca ovina L. ssp. eu-ovina v. oulqaris
I(och ; IIaekel.

Fesiuca ovina L .. ssp. eu-ouina var. VOISIne
de F. Guesiphalica I-Iaekel. Hab. : Ces trois
fétuques, à Matefagine ..

Festuca avina L. ssp. eu-ooina Hackel var.
constricta Nob'; plante de 30-35 cm. ; feuilles
de la base fortement arquées, sillonnées sur
les faces; rameaux de la panicule courtement
pédicelles; celle-ci courte (20-30 mm. de long)
et contractée ; épillets 5 mm. de long., glu­
melle infér. brièvement aristée (arête 1j2­
2 mm. de long. Hab. : Le Milobre de Massac,
pelouses (aIt. 900 m.), 17 juillet 1923.

Fesluca duriuscula L,. v. qenuina God. -~

Laroque-de-Fa.

_ Fesluca duriuscula L.. v. qenuina s.-v. hir­
suta Ry. (F. duriusculav. hirsuta Gaud.) Ma­
tefagine.

F duriuscula L. var. qracilior Hackel. ­
Le Carcasses, carrières de baryte.

Bromus Schraderi Kunth. - Narbonne, ga­
zons du jardin de la gare.

Bromus erecius Huds. s.-var. villosus Rouy.
- Le Carcasses, Borde-Grande.

Bromus erectus Huds. var. planilolius Asch.
et Gr. -- Mateîagine. (R.)

Serrafalcus squarrosus Bab. var. v illosus
Greml. - Laroque-de-Fa, coteaux secs.

Lolium perenne L. var. loruiiqlume Grant­
zo"v. - Narbonne.

L.. olium temulentum - var. macrochaetoti
Braun. - Laroque-de-Fa.

Laroque-de-Fa, le 16 novembre 1928.
J. DELPONT.
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IlIDLIOCRAPMIE

SYSl'É~I~\TIQ1~E

Phanérogames.

DICOTYLÉDOl'\E\S DIALYPÉTALES.

Composacees,

134 Duclos (Dr P.) : Ptcrotheca nemausensis
(Cass.) dans la vallée du Loing. fBuII. de
l' Assoc. des naturalistes de la vallée du
Loing (1928) 164-1(j6 el bihliogr.]

1:35 Fouillade "(1\.) : Extraits de la correspon­
dance de Sauzé avec 1~. Schultz, Boreau,
Jordan, eic., au sujet du Hieracium pic­
tavicnse S. et M», de l'espèce dans le
genre Hieraeium, ct de respèce en géné­
ral. [Bull. de la Soc. bot. des Deux-Sc­
vres (1928) 4&-68."1

Intéressante étude sur les difficultés de
détermination de cette plaute, el les di­
verses conceptions concernant les limites '
de l'espèce,

~Iol\oCOTYL)~J)o:'\Es.

L'riicacce«.

136 1lélay (;\.) : /1 propos de l'(),'lie. fBull.
de la Soc. bot. des Jicux-Sèvjes (1928)
120-129.1

Classification des Orties de la flore
Irnuçuise. Ln hybride douteux.

Gluinacees,

137 Guétrot (Dr) : Histoire d'un faux hithride:
lIordcum (IJavi,si) Gussoneanurn. rI3ull.
de là Soc. bot. des Deux-Sèvres (1928)
17-45, 1 pl. et tiré à part 29 p.]

Etude, aussi complète qu'il a été pos­
sible, des vicissitudes de cette plante,
classée successivement en qualité cl'es­
pèce, puis d'hvbride , puis de sous-espèce
de J/. marilimum ou secalinum, Etendue
de son aire géographique, d'après les ex­
siccula numèrotès. Planche reproduisant
celle de 1(1 diagnose originale de Gussone.

enYPTOGAMES.

Champiqnons,

138 Brébinaud (P.) : Les Russules par uipe«.
Coiu: d'œil d'ensemble. [Bull. de la Soc.
bot. des Deux-Sèvres (1928) 69-108, et
tabIe.l

Tentative de nouvelle classification de
ce genre difficile, en prenànt pour ta­
bleu u de base les douze espèces types
les plus communes, et en groupant en­
suite autour d'elles les Russules moins
communes ou rares. 155 espèces décrites.

13~' l)uclos (fjr P.) : Invasion de Peupleraies
par Ungulina Inzingae "(De Not. -- PaL).
[Bull, mensuel de l' 1\5S. des Nnturalistes
de la vallée du Loing. (1928) 25.1

Polypore COmITIUn, souvent méconnu,
spécial au peuplier, parfois sur le hêtre.

110 (~tiUliH (.\.-J.) ~ J)l!11.11 (~h{IJ))]Ji!lnlJH.~ Ij"1JiL'~.
rJ~ull. de ta SOl'. hot. dpls 1){\llX-S(\\TeS

(1928) 149-1~)1.1

C;uronliira esculenia. Clattnu« cancel­
laiu«, Colus hiriuluiosus,

1·]:1 Bluuc (IJ.) : l .e« cmuoisonnenicnt» F)(lI'

les chamniqnons, [Revue horticole des
Bouches-du-Hhonc (1028) 6R-72.l
• Ila ppel des notions élémentaires indis­

pensables pour éviter les crnpoisonnc­
ments. Classification r-u : 1° Champignons
de consommation courante : "20 Ch.unni­
smons cornestihlcs il soumettre il l' éh li i-
iilion préalable. " -

(il~O(l HAI)I III~ J~01'~\NI()l-1~

Auvergne.
J12 Clui ssagnc (rv\f.) : Qurlll'ièrne li.«ie de

plantes (espèces el rrtl'iéfés) nourcllc« nU

criiiques nour l'Auoerqne et le« d(~fJ(tl'l('­

tnents iimitrophcs. f(10?8) :n p.l
r)Ü espèces et g, hybrides( dont -J Dion­

llius nouveaux).

Bourbonnais.
L(l:-:,~iIllOllllC (S.) : Prodrome» d'une [lore
noueelle des plantes r asculaire« rlll.-'~()Ul'­

1) f) utuu« . rIl evne sc ien tifiCI lic duBo li rbon­
nais et du centre de 1<1 France (1~):?8)

'll-[>'t {~t tiré il part ].J p.l
. Lisle des stations nouvelles (... t d(~s e~­

pi't'e:...: nouvelles nutochloucs 011 .idventi­
('es. 0 hvhridcs, dont. 2 Irès 1'(1 res. C1s-­
plenium Perardi, Orchis Lcbru nii).

Jlégion parisienne.

FInn (1 L) : .-1 perçu [iorisliaue des envi­
rOHS de La Bussière (Loiret). [Bull. de
r.\S30e. des Natur. de la vallée du Loiua
(1928) 5·j...(i4 et bibliogr.]

Gaume (R.) : Quelques mois sUI' le Pre­
Bois de Chêne puliescenl en [orél de Fon­
iainebleau (S.-et-~~f.) et «a reprtrlilion.
dans le Bassin de Paris. [Bull. de r.\S­
soc. des ~atur. de la vallée du Loing­
(1Ü28) (39-91 et bihliogr.]

Cf. nOS 13/t-139.

Poitou,

Sirnon (Eug.) : L'éléTnent montagnard ou
continental da.I.1S la flore du seuil du l)oi­
lou, [Bull. de la Soc. bot. des ll.-ux­
SÔ\feS (1g-;28) 120-12'1.1
Hallet (L,) : Contrilnüion il l'étude des
flores du Berry et du Poitou. [Bull. de
la Soc. bot. des Deux-Sèvres (1928) 12,"-
12H.1 "
llallet (Li.) : E'ssai d'étude nluitosociolo­
gique des tourbières calcaires du llont-
morillonoi», [Bull. do ta Soc. bol. d,e·s
Deux-Sèvres (1928) l09-llU ct't tableaux.']
. Cf. u? 135. Dr GlTÉTRÜT.

Le Directeur-Gérant du A/nnde des Plantes : CH.DUFFÛlJR.

AGEN. - IMP. MODER~E (Assac. OUJ.), 43, RUE VOLTAIRE.


	NOUVEL AN
	ROSAE GALLIAE
	Un exemple à suivre
	LA FLORE DU TIBIDABO
	QUELQUES PLANTES RARES OU NOUVELLESpour la région de Narbonne et des Corbières
	BIBLIOGRAPHIE

